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L'ectrodactylie antérieure, quand elle n'est pas trop pro-
noncée (main à trois doigts), peut exister sans ectrodactylie
postérieure; quand la main est réduite à deux doigts
(fig. 2), il y a toujours, en outre, une ectrodactylie posté-
rieure; à plus forte raison quand la main est réduite à un
seul doigt (fig. 3).

L'ectrodactylie postérieure se manifeste d'ordinaire par
l'atrophie ou la suppression de l'orteil V; elle peut
comporter la suppression des orteils IV et V (patte à trois
orteils).

L'ectrodactylie postérieure légère (4 orteils) peut exister
sans ectrodactylie antérieure; mais l'ectrodactylie forte
(3 orteils) s'accompagne toujours d'ectrodactylie antérieure.

Même légère, l'ectrodactylie postérieure s'accompagne
toujours de syndactylie antérieure.

Toutes ces anomalies sont presque toujours bilatérales.
Le plus grand nombre des anomalies se rencontre parmi

les animaux ayant effectué la sortie des membres antérieurs
trois semaines environ après la cessation du traitement.

Dans aucun des lots traités, on n'a obtenu de sujets poly-
dactyles (à doigts surnuméraires).

Il ne s'agit là, d'ailleurs, que d'essais préliminaires (').
Des recherches plus étendues sont en cours; il est probable
qu'en réglant mieux les conditions du traitement (durée,
concentration), on arrivera à augmenter le pourcentage
des sujets anormaux. Peut-être y aurait-il intérêt à placer
les larves dans des solutions plus concentrées et pendant
des temps plus courts.

Dans les lots soumis au cacodylate de sodium (1/1000),
on a obtenu des têtards à pattes raides ou à queue tordue,
mais aucune anomalie du, type syndactylie ou ectrodactylie.

Aucune anomalie caractérisée n'a apparu dans les lots
soumis au paraminophénylsulfamide, ni dans ceux qui ont
subi l'action de la colchicine pure, du salicylate d'ésérine
pur, du mélange colchicine et salicylate d'ésérine.

Des expériences analogues ont été tentées avec les larves
de la Grenouille verte (Rana esculenta); elles n'ont fourni
aucune anomalie (a). Il semble que, dans cette espèce,
la sensibilité tératogénétique soit nettement moindre que
chez Rana temporaria.

Chez le Batracien sud-africain Xenopus Isevis, la col-
chicine détermine l'ectrodactylie postérieure, d'après le
Dr CREZÉ (3).

(1) ROSTAND (J.): Comptes rendu. de la SociétédeBiologie, CXLIV, 1950.
p.gi5.

(2) J'ai fait agir sans succès sur des larves de cette espèce un grand
nombre de substances chimiques (fluorure de sodium, chlorure de
lithium, azotate d'urane, etc.) et de produits divers (toxines, venins
hormones, etc.).

(3) Communication personnelle.



Fig. i (à gauche), a (ail milieu), 3 (à droite). — ANOMALIES DU MEMBRE ANTERIEUR, OBTENUES PAR L'ACTION DU MÉLANGE :
TRYPAFLA'VINE-É;Éltl F.

F
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- CHEZ Rana temporaria. (Photos J. YINCENT.)
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Fig. q. — SYNDACTYLIE ANTÉRIEURE CHEZ Rana esclllenta, (Photo FEHER.)

Fig. 5 (à gauche). — SYNDACTYLIE ANTÉRIEURE CHEZ UN Bufo D'ORIGINE GYNOGÉNÉTIQUE. (Photo LE CHARLES.)

Fig. 6 (à droite). — ECTRODACTYLIE POSTÉRIEURE CHEZ Bufo blrO. (Photo FEHER.)
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d'une substance chimique doivent être capables de produire
les mêmes résultats. La même malformation doit pouvoir
être produite par mutation ou par action de certains agents
chimiques. » (1)

Fig. 7. — RAIDEUR PERMANENTE DES PATTES POSTÉRIEURES

CHEZ Rana temporaria, PROVOQUÉE PAR LE MÉLANGE TRYPAFLAVINE-ESÉRINE.
(Photo FEHER.)

Nous pensons que les Batraciens Anoures pourront
constituer, à cet égard, un matériel d'études précieux,
surtout quand nous serons un peu mieux instruits de leur
comportement génétique (a).

Il y aura lieu également d'étudier dans ce groupe, et
aussi chez les Urodèles, l'action des substances tératogé-
nétiques sur la régénération des membres.

(1) ANCEL (P.) : La chimioléralogenèse, p. 3iy.
(2) ROSTAND (J.) : La génétique des Batraciens (Revue générale de

sciences, LVI, 1949), n" Il et 12.


